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LE CONSEIL MUNICIPAL

nepuis la sortie du dernier journal , le Conseil Municipal s'est réuni trois fois les
za/os , 6/09 et io/îo

Toutes les commissions se sont réunies au moins une fois et leurs études ont permis
sux conseillers de décider:

-ode r.e? la demande d'établissement
d'un Plan d'Occupation des Sols

(voir article p i )

.ode dem@nde,r un emprunt à la Caisse
d'épargne pour financer les travaux d'a-
ménagement d'une salle de Mairie et
d'un secrétariat dans le bâtiment Mairie

école-logement de fonction
ôLes entreprises choisies sont:
Maçonnerie:DET??,ATTRE
Menuiserie:DELPUECH
Electricité :RYON -RUBIGNY
Revêtement sols: DEWAELE
C es travaux coûteront 72 000 F environ

.ode % l'inscription de la commune
à la mission locale de l'agglomération
d' Amiens ,

w ol'amélioration de l'éclairage public
Deux demandes de subvention seront

faites auprès du Syndicat d'électrifica-
tion et du Conseiil Général,

.od'acheter 3 panneaux de signalisation
directionnelle qui seront posés:
2 devant la croix de mission

1 devant le logement de l'école

.op?p?r le réglement d'utilisation
de la salle de l'assoiation famtiliale
proposé par la Commission des fêt.es
résultat d'une réunion entre le bureau
de l'Association , les voisins de la salle
et la Commission des fêtes

Ce réglement sera transmis à Maître
Quéquet pour être joint à l'acte de ces-
sion du terrain à l'association

,o de voter le Budget Supplémentaire

Le Maire

, a décidé de porter devant le tribunal administratif l'arrêté de démolition
de la maisçin de Monsieur HUGUET

, a pris, sur les conseils de Monsieur l'ïngénieur de la D.D,E, en accord
ayec Madame le Maire de Sains en Amiénois , un arrêté de
limitation de tonnage à 3, 5T sur la voie communale Grattepanche-
Sains,Il est évident que les agriculteurs riverains peuvent circu-
avec le matériel roulant dont ils disposent. Cet arrêté ne les con-
cerne donc pas,

Prochgine réunion de conseil:

LUNr!I 21 NOVEM?,RE à 20H30
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AFFAIRES A SUIVRE...

IIES CONSTRUCTIONS

NOUVELIES 'l
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A PROPOS DES CONSTRUCTIONS NOUVELLES,

Lors de la période préélectorale nous avj-ons inscrit
dans nos objectifs l'établissement d'une cartecommunale, Ce do -
cument qui n'est pas opposable aux tiers (c'est à dire qu'il n'a:j st à dire qu'jl

P*CIS* simplif'i.épas de valeur juridique) estt remplacé par un
(Plan d'Occupation des Sols).

Le PiiOiiS* est un instrument de plani?:f'ication destiné
a orienter l'évolution e't l'urbanisation :d'une commune. Les com -
munes qui se seront do'tées d'un P*O*'5'* auront la possib?ilité de
décider elle même de l'utilisati-on de leurs sols. Il est normal
que Œes hab?itants aient un avis a donner sur :

- l'utilisation de l'es.pace,
la protection de l'environnement,
la répartifion des nouvelles constructions*

En effet, si les documents sont établis par les élus
communaux et les membres associ?és, (D?irection de l'Equipement,
de 1'A,g'riculture, Environ?nement, Chambre d'A,griculture e'EC*iiii)
le projet de P*O*S* ainsi préparé est soumis à enquête d'utilité
publ?ique.

QUEL EST LIAVANTAGE DIAVOïR UN P.O.S. ";i

La loi de répartition des compétences entre les communes,
les départements, les régions et l'Etat du 7 janvier 1983, stipule
clairement que seules les communes qui se seron't; dotées d'un PiiCISii
auront la maùrise de leurs solsii

En l'absence de P,O.F3ï, la situation actuelle (réglement
national d'urbanisme) subsistera, c'est à dire, que les?terrains
situés hors des parties urbanisées resteron't; inconstructibles IFI
limite étant fixée par les constructions extrêmes du village.

LA COMMUNE DE GRATTEPANCHE DOIT-ELLE SE DOTER DIUN PiiOi+S* ?

Pour répondre à cette question la commission communale
travaux s'est réunj?e le 17 jui?n 1983 avec :

BARgON, responsables

des

- Mr LEDHÏJY et Melle
urbanisation à la D.D.E.

- Mr VERITE, ingénieur de la subdivision d'A]'ÏïENS de
1 ' Equipement

de l'atelier
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Ap:ès un exposé des responsables de la D.D*Ei+ sur
les modalités d'établissement dîun P*O*Sii

processus d'élaboration,
:f'inancemen't,
rôle de la commune,
rôle des membres associés,
délai d'instruction,
reproduction des documents etc*i+m

i.l est apparu a tous que le PoOiiS. devrait être différé ; le
réseau d'alimentation en eau potable ne permet pas d'a,y'ra'ndi'r
le périmM:,re communal, ce qui rend actuellement i?nutile l'éta -
blissement du PoO*8*

REGIES C»ENERAl.ES D'JIMËNAGËMENÏ

iï DaUREIANISMË

TITRE I'

R%l*s généralai d'utilmNm du soi

* Art. L. 110. - Le terrltoire françals est le patrimoine
coiiiiiiun de la nation. Chaque .eollectivité publique en est
Ip geilionnalre et le garant dans le eadre de ses eompétences.
Afin d'aménager le cadre de vle, de gérer le sol de façon
éco;oine. d'assurer la prôtecLlon des nalleux naturels et .des
pa;J;ages- et de promûuvoir l'équllibre entre les populatlons
rl.:'}'dJnt d-anm-les zones urbalnem et rurales, les collectlyltés
publÎques }iarmonisent, dana learesptck réciproque de leur
autononile, jeurs préviaions et leurm -décislons- d'utillsatlon de
j'espace. »

CllAPmtE l"

IloÏ. tt' 751328 d;i 31 rk'ccnïhre 197:i, nrl. l?l.)
(401 Il' #3 - @ «&k& $ i»»vÏ*r 4;36-% )

Rk«au aksbuus bs lunaamsuz Ü)

Arlkl*, L. 111-1.

(loi n' 17-2 du 3 %nvÏtr 1977, aî(. 30.1 « I.es règleg géiiéraleg
mpplic»blps. eü dehors de 13 producllon »gÏ{cole -en :;:itié:e d;u}ill-
iÏlion du sol, nolamment en ce qul concerne la IticalÎsalicin, lii
desset{e, laim.pl.anlalion e} .l'vchlkecture des eiinslruc'(lo'i-i'gl?iê mode
de clôlure et la tenue dècente dei+ proprlè{ès !onclèreai-fflt des
eorisltuclions. sorït détermiriéem par'des r%leineniii d;admlnls-
Irallon publique. »

Ces règlemenls daadminislrmllon publiqus peuvenl pîévoït les
a eondllions dans lesquelles des dérogationas-mu:«-ièglei ;:uiTo?édl:I

1401 ioùt sppoîtées dans earta!nm te'rrllolrei.

l!Ailffl'a 7612815 IfR, 31 kFîtlllhr« j976, arl. l'a?l.j « {-N. règ!e!!
g!anérales memlonnées. cl-dessus saappllqiieiil iÎans -(oules-les
tunmÏunes k laexcepLlon de;-ter;i}ol;;s':d'oalÀas-d:una-plan=d:occu:
palion des aols rendu public ou apptouvè, 'ou -du-daocume'nl-jn
tenanl ueu. Un règlement daadmlnls(riillon publlque fixe'eell;Q
de ces règles qul sonl ou peuvent néanmolns âeWeQret appl{cables
sut l*a lerritolres couverta par ces documenb-ÎÏ)-.-»

*. Art. L. 111471. .- En ?complément des règles généralcs
Instituérs en npplication de l'article li. 111-1, des prescriptiims
nû(ionülcs.ou des prescriptions particulières à certaines parties
du territoire sont fixéea en mpplicalion de lols d'améuageinent
etd'urbanlsme. "

« Les régions territorialement jntéressées peuvent proposer
l'élaborauon de prescr}ptions particullères ei sont consullées
lors de la préparatlon des lols et des décrets flxant leurs condi
uons d'application. Les schémas dlrecteurs, les schénias de
seckux, les plans d'occupation des sols et les doeuments d'tirb:i-
glsme en tenant ueu doivent è€xe compallbles mvec leurs dispo-
sltiotis. »

« Aî't. L. IIH-2. - Eii l'absence de plün d'occulialii-;i t!cs
Slll/l opliosable aiix tÏers, ou de tout dociiment daurliiiiii:.iiii? en
Ii»nant liaeu, seiiles sont autoriase'es, en de}iors des parliaes iicliiel-
Icinûiit urbanisées de }a eomnmne :

« lo L'adaptation, la rlfectlon ou l'extenslon des conslructlona
existantea ;

« 2o Lcs eonstruc}ions et ins(allatlons nécegsaires à des équl-
pemenls colleclifs, à l'exploitation agrlcole, k Ia niiqe en valeur
dcs rcssources iiaturelles et à la réallsatlon d'opérations d'inté-
r'l niitional ;

« 3a Les coiis}ructloiis et Ins(nllatlons iiicompa(ibles nvec le
?voislnage des zones iiabl(ées et l'extension mesurée des eonslriic-
tions et iiis(allations existantes.

« Une constructlon ou une Ins(alla}lon au(re que celliis men-
tluniiéeg aux alinéas précédents peut être autorLsée, sur deiiiaride
inotlvée dù consell municilial, justffiée par l'iiitérêt de la
eoinmune, lorsque le représeiiiaiit de l'Etat estime qua le
projet n'est pag coiilralre aux objec}ifg vlsés à laarlicle L. 110
et aux lois d'aniénageiiieiît et daurbanlsme ment{oimées k
l'artlcle L. 111-1-1. »

Ïas dispositiüiis de l'art!cle L. 111-1?2 @
prendroiit ?effet?un. Il!l aprpp ?%'eiitrée eti vlgueur de la .geclloii .2
du titre 11 de la lol n" 83?8 du 7 janvler 1983 relalive h la'
répiir(ition de compétrnces en(re leai eommuiies, les 'dépq4aii,
tements; les réglons- el l'Etat.

COMMENT RESOUDRE LE PROBLEME D'E,A'g '>

Pour remédier
?indiscutable' certains

auprès
en

à l'insufTisance de débit d'eau potable
points du village, nous sommes intervenu

lo) de la Direction Départementale de l'Agriculture qui
devrait d'ici peu nous proposer des solutions techniques durables
remédiant à la situation actuelle, mais permettant aussi d'envisa
ger une extension du village ( extension modérée, @ardant à notre
village son caractère rural e't autorisée dans le cadre d'un P*OiiS
approuvé par tous).

2o) du Syndicat des Eaux d'ORESMAUX qui malheureusement
est fortement endetté (réfection des châteaux d'eau de FLERS et
d'ORESMAUX). De plus certaines communes comme MONSURES et ROGY
ont des problèmes d'al?imentation encore plus sérieux que les
nôtres* t

communes comme



?3o) de la commune de SAINT SAUFLIEU qui n'est pas adhé -
rente à notre syndicat (elle gèire son pxropre réseau) mais don't;
l'approvisionnement en eau est pri?s di?rectement sur la canalisa -
ti0-n venan-t; Ve:ts GRAffEPANCHE,

l,,,,,1.,,-,«(,Il,';,W ,,"76,=>,la?, '!,Il.
'*

?1'

JJ3-'Ict?:'a
-pJ%!.!Ï'&uir?CeQ?

EN CONCLUSION

Le Conse?il Mun?icipal de GRATTEPANCHE approuve les con -
clusions de la commission des travaux et déci?de de différer le
P,0,S,

t
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2 L'ECOLE üE NOTRE VILLAGE

Pour la dernière fois, peut-être, le Maître a répondu " ENTREZ"

Si l'effectif n'augmente pas, l'école fermera à la prochaine rentrée.

Il y a actuellement 11 élèves et 5 départs sont prévus à la fin de

l'année scolaire. Pendant la période prëélectorale nous nous sommes

engagés à défendre l'école au village. Notre détermination reste la

même, mais nous ne pourrons parvenir à notre objectif qu'avec votre

participation.

A propos de la classe unique on entend souvent dire

deux choses : on apprend moins bien dans une école de campagne et

il n'y a ni cantine, ni garderie.

Pour le premier point, je cède la parole à Bernadette

HANIN qui a pratiqué la classe unique en tant qu'élève et en tant

qu ' enseignante.

" EMen sûï'o vous pensez qu'u?e ûZasse

unjque offrïe moins de possibjZ4tés de

r»éussite scoZa4r»e qu'une éco:7e à

plusieuros ûlasses. Votroe r»étjûence ('

"o,?NAl!l
:#l F{,NTKE:El

jnscrajrae vos enfants à Z'éüoZe de

GRATTEPANCHE est ûorrrpr»éhertsibîe üarï

pouro Za pluparat d'entrïe vous, vous

n'avez connu que des écoZes de v4?Ze.

Cependant, bon nombr?e dfancje;»s du

vülage ont su<v4 7.eura süolarojté en
Ï.J.==K

classe un4que. Apr»és plus<euros années

de r?eûu7., 4Zs vous djrïont qu'jls en

ont garadé un mer?ve4Zleur: souvenir?.

?ï

'-> à??,?
IL FAUT AUSSI APPRENDRE ET "AVALER'r

LFÆ PROGRAMMES ! ILS aSONT LES MÊMES

QU rAlLLEURS !

S« Ze traaUaiZ du Ma€troe est démuZtjpl-ié para Zamultiplicité'des- cours,les élèï»es,

euæ, traavajZZent à leurï proopr?e r?ythne, üe quj est un élément de Za roéussite

sûoZairoe. TeZ éZève épraouvant des djfficuZtés et n'ayant pas raéussi en telle

matjèrae peut r»evojr» les leçons avec Ze cour?s 4nfér?jeû et se rïemettrae à njveau

en peparatant paro Za base. Tel élève brafiZlant peut utjZjser? le temps gagné paro

sa raapfidjté paro du traavaiZ perasonnel, Zecturïes, tr»avauæ manuels, rïeûher»che de

doüunïents etc. . .

l
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Ce que 'Z'enfant per»d en praésenûe effech,ve du mattrae, ?«Z rïegagne en autorxomje,
en serts des roesponsabjZjtés, en oragan4sat4on du traavaj2.. IZ n'a-ttend pas tout
du Ma4:.trse, mais sajt se praenùe en ûkrage.

L'enfant à qui O?'2 auraa donné Za poss-ibjlEté de proendre des 4nja-
tjves dans sa ûZasse sauroa devenùn adulte, parotiûipero à Za vie assoûiatjve de
son village et ne pas le consjdér?era ûorrvne un enùofit où Z'on dor»t seutement.

L'enfant quj a eu :7a possib4Z'ité de se pr»enhaïe en ûharage à Z'éûo7.e saur?a aussj,
devenu adulte, se proenùe en c7auroge. La ûZasse unjque est Z(Z meiZZeur»e éüoZe
poura Za formation d'aduZtes REEPOWBmLE8"

Quant au second point il y a possibilité de trouver une

solution. A GRATTEPANCHE, des personnes peuvent garder des enfants
et les faire manger le midi. D'autre part, il est toujours possible
d'envisager une sub'vention communale pour les familles les plus
défavorisées.

S.i l'on veut que GRATTEPANCHE ne devienne pas un village
dortoir, il faut commencer par favoriser l'école au village.

Il faut savoir que l'école de GRATTEPANCHE est dotée

d'une quantitë de matériel supérieure (l beaucoup d'écoles de

communes plus importantes.

C'est par l'intermédiaire des enfants que les pa'rents

prendront goÛt (l la vie du village et apprendront ù se connaître.

Vous avez tous en mémoire le succés que connaissait la

fête de Noël grace au dévouement de M et Mme GOURGUECHON et de

leurs prédécesseurs. Nouvel habitant â GRATTEPANCHE, j'ai pu

apprécier le spectacle offert et en même temps faire connaissance

avec des personnes que je n'avais pas l'occasion de rencontrer.

C'est par l'intermédiaire des enfants que les relations

individuelles s'amélioreront . Il faut donc que les parents.prennent

conscience de leur responsabilité quand ils n'inscrivent pas leurs
enfants à l'école de GRATTEPANCHE.

QUAND UNE E(,OLE FERME, IL EST TRES DIFFICILE DE LA REOUVRIR, A
MOINS D'URBANISER DE FACON INTENSE, (,E CIUE, JE PENSE, VOUS NE
SOUHAITEZ PAS !

,TC HANIN
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Les vacances scolaires
1983-1984

MarseÎÏal;, AmÏae;s,a ÏBaesa'nçuna, Ï)Îjoan,de Paris, Créteil et Versailles ;
, laT-zonie 2 con,,îprend?lels aca;Ile'm,îae?s Lirnogesi'Lyoni Orléans-Touias, I)0},

de Brirdeaux, Caen, Clermoîit-Fer-eLl,n,;l,MOntpeU'ernloÏll-Ilier'er', -,trieôrlsll,nlRlQepims, Rouen, Strasbourg etPel"e' - 'r:oau!ousea.'
ièe et

rand, GÏenoble,
Naiicy-Metz, Nantes, N
Reimes ;

PERIODE SCOLAIRE PERIODE NON SCOLAIRE

l
GRATTEPANCHE

. RUMIGNY

HEBECOURT

DURY

AMIENS StHon.

AMIENS G.Rout.

TOUS LES

JOuRS

l

MERCREDÏ
JEUDI

SAMFJ)î
TûUS LES

JOURS
JEU[)I

l

7 h.28

7 h.32

7 h.34

7 h.39

7 h.47

7 h.50

o ';' ï.l-3 -

7 h.l7

7 h.20

7 h.25

7 h.35

1h.40

-i-3 h.33

13 h.37

13 h.40

13 h.45

13 h.S3

14 h.00

13 h.38

13 h.42

13 h.44

13 h.49

13 h.S7

.l4h.OS

AMIENS G.Rout.

AMIENS StHon.

DURY

HEBECOURT

RUMIGNY

GRATTEPÀNCHE

l'---
MERCREDÏ

i .tr:unï
SAMEDI

TOUS LËS
JC)URS SAUP

SÀMEDI

l

SAMEDI

TûUS LES
JüüRS SAUF

SAMEDI

TOUS LES .
JCIIIRS SAUF

SAMEDI

17 h.lS 18 h.00

12 h.20 18 h.OS

12 h.30 18 h.lS

12 h.36 18 h.2û

12 h.38 18 h.22

12 h.42 18 h.26

18 h.30

18 h.35

18 h.45

18 h 50

18 h.52

18 h.S6

 - . 4 - ' W 

l
l

l

ffi

tous les jours samedi

IGRATTEPANCHEiAïLLY S/NOYE l 8 417i4 s l 17h.lO h.47h.SO h.OS ' lÏz h.49112 h.OS
Zone l

8 septembre 1983
Zone !I

8 septembre 1983Q:e sculaire
l'l'oussaint
fflbre

du 23t:ctJihre au
2 ntivembre 1983

du2!»oct;ib;eau '
2 iioveinbre 1983

dullaul:3
novembre 1983

du Il au 1:l
novembre 1983

Nnël du 21 décembre
983 au 3 janvier

1984

du 21 décembre
1983 au 3 janvier

1984

du 21 déceinbre
1983 au 3 janvier

1984

11 i dul7au26
jidu I"au 15avril

l!8

3 au 12 févrierlaul 1984 4!
Qi du 30 juin au 5i septembre 1984 '%4Q i

%4IVacaiices d'été i Mdu'ou'nau'
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LES PERSONNES DESIREUSES DE BENEFICIER

DE PRIX COLLECTIVITES SUR CERTAINS

]?RODUITS (ex. vins, sacs poubelles,

chocolats, parfumerie etc...) SONT
INVITEES ASE FAIRE CONNAITRE AUPRES

DE MONSIEUR RYON GERARD

fflM&&

ï

rr a. (a" n all
l'
l I

77/,
îl -'J

"? il

Deux nouveaux perÏnis
ont été accordés

Angle Rue du Moulin
Rue DREVELLE

.]S/i et Mme BRAY Philippe

.M et Mme BINET Daniel

t

,'I
66 @
* a»

touiours
l,,,-p,

:"e'vJ"*"?ppui
?)gh J;?s

%J,C5'->kS?.
@@*o'lr3

MERCI A TOUS POUR LE BON ACCUEIL

QUE VOUS AVEZ BIEN VOULU NOUS

RESERVER. LES 70 BRIO(,HES OFFERTES

ONT RAPPORTE 991,20 F. SOIT UN

BENEFICE DE 732,20 F. QUI SERA

VERSE A

Assoclq";»oîi de ?Parents et Amls d"Eæ.far'iüs
inflrQlqs MOntatJX d«5 68 SOmm0

slège socîsii et neerétarW.4t; ôépartementa!i
3'!, ?AaMg Albert î «si à AMIENS

l'aei, 92.i431 G)'t 91 .53.52

C(,?'P L.i!le 4. 181 .76

NOUS VOUS INFORMONS QU'UNE BENNE

A ORDURES EST A VOTRE DISPOSITION

POUR RE(,EVOIR TOUS VOS GRAVATS

SUR LA ROUTE RELIANT SAINS A BOVES

PRES DE LA SECODE. DISPONIBLE

LE WEEK-END. EN SEMAINE, IL VOUS

EST POSSIBLE DE VIDER VOS ORDURES

A L'INTERIEUR DE LA ZONE RESERVEE

A CET EFFET. TOUT EST GRATUIT...

LE SAI'lEDI APRES-MIDI

A LIELI A SAINS EN AMIENOIS

UN l'iARCl-IE HEBDOMADAIRE

ffi

.'!
à
':G

& ki

-?

[=N

r?

:4!?â

J
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MARCHE D'AILLY sur NOYE

LE PRüCHAIN RAMASSAGE DE

VERRE PER[)U AURA LIEU LE

16 [)ECEMBRE 1983

g5

Le SIVOM propose de faire
passer le mini-car à Gratte-
panche , deux fois par mois, le
mercredi ,

Les personnes intéressées vou-
dront bien se faire connanre à

la mairie.
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CLUB DU 3aaAGE

Le club des amis du 3ème âge d'Ailly sur Noye propose les sorties
suivantes:

Dimanche 16 octobre:Cirque d'àmiens -réunion des chorales du 3ème âge.
pimanche (3 novegÏ'5ç6 :Sortie spectacle à Paris.
Mercredi 9 novenü)?irç:Goûter à la salle des fêtes d'Ailly sur No ye
pimapche 13 qçivennbrç:Cirque d'Amiens -spectacle folklorique.
Samedi 10 déçembre:Palais des sports à Paris"'[Tn homme nommé Jésus"
Marsr:; 1984: Séjour en Tunisie .

Pour tous renseignements :Contacter Madame ISTA VARRE Fernande ou
Monsieur HANIN Jean-Claude

RETRAITES

Un seuil minimum de reœnu a été fixé . On l'appelle le minimum vieillesse,
Il atteignait le ler juillet 1983 le montant de 2 297 F par mois pour une
personne seule, Si vos revenus sont inférieurs à ce chiffre demandez à votre
Caisse de Retraite ou la Mairie , l'allocation du Fonds National de Solidarité
à laquelle vous avez droit.

Les personnes âgées de 75 ans et plus peuvent se faire vacciner gr,3tuitement
contre la grippe, entre le ler septembre et le 30 novembre comme en 1982,

A SAINS EN AMIENOIS 4vûy
GRANDE SOIREE MUSICAL,E

19h Concert- Animation avec les jeunes formations du stage de l'association
"SOLISTES DE JAZZ"

20h Apg-Concert avec le'groupe professionnel de renommée nationale
"TOP TONE TRIO" dans un répertoire traditionnel.

21hDîher-Concert-Dansai:avec le groupe "Les Barbecues" dans un répertoire
New-Orléans dirigé par Christian DELASIMONE ,

BUF'FET FROID - BOISSON COMPRISE

PARTICIPATION A LA SOIREE: 100 F adultes

70 F ,TEUNES moins de 10 ans

3IENVENUE A ?-l

M et Mme BARDET et leurs enfants

M et Mme GOHET et leurs enfants

M et Mme ROUSSELLE et leurs enfants

A et Mme VASSEUR et leurs enfants

Mathilde LANGLET
nêe le 19.08.83

Fille de M.êt Mme
T,ANGLET PhiliÏDe

NOUS REGRETTONS

le décés de Monsieur Abel VASSEÏïR
survenu le 13, 09. 83

à l'âge de 83 ans
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A VOTRE I)ISPOSITION

il ilest l);15 to?ijours titile de [airc cles cl6marches auprès de
la Pr6f.ec'ture, la Sous-Pr6Ïect?ure OLI dans d'aut'res inairies alors que nous
pouvons vous délivrer, daiis des délais assez courts (quelques fois le jour
mêiiîe) les docuiiients que vous désirez. Voici des renseignenïents pratiques
conce'rnant certains aocuments :

io/ Les fiches d'état-civil :

Les fiches d'état-civ:il. iiidividuelles ou fainiliales sont
délivrées sur présentat:ion du livret de famille ou d'un extrait
d'acte ou dlu?ie carte d' identit6.

2o/ Les extraits d'actes d'état-civil :

Ext'raits d'actes de naissance : si vous êtes nés à GRATTEPN4CllE

Extraits d'actes dc iuariage : si vous êtes ÏiÏariës à G?UVITIEP/US?CI?IE

Extraits d'actes de ck'cès : si la persoÏu'ie est décédée ù
GluVïTÈP?Cl {E

Pour les autres liersonnes, nous ne pouvons délivrer d'extraits
que s'il y a eu transcription de l'acte sur îios regÎstres.

3o/ Cartes d'idcntité - Passeports :

Il vous faut vous munir du ]i.vret de famille, de deux photos
d'identité récentes, du tiinbre fiscal corresponclant et, le cas échéant-, de
l'aiÏcienne carte d'identité. Il faut que vous connaissiez les noins, prénoiiis,
dates et lieux de naissances des parents (rense:ignements indispensables)

4o/ Carte d'électeur :

Nous pouvons vous inscriÏe toute l'année mais vous ne pourrez
voter que l'année suivante. Il n'est pas indispensable de signaler votre nouvel-
le inscription €l votre ancienne niairie, nous le ferons.

)Vkuîissez-vous d'une pièce d'identité et, le cas échéant, de
l'ancienne carte électorale.

So/ Duplicata de livret de familie :

Si vous a'vez perdu ce docuinent, nous pouvons nous charger de
son remplacement. I1 suffit de nous traiÏsmettre les renseignements qui y figu-
raient, c'est-à-dire les noms, prénoÏiis, clates et lieux de naissance des perèon-
nes înscrîtes sîîr le lîvret orîgînal..

6o/ Pe.ÏÏiiis ae chasse - Validation et Vo?et annuel de Visa :

Dans la période définie par la })réfect.ure, il est possible de
s'inscrire (se munir du pennis, d'une rittestation d'assurance et des t'uiibres
correspondants).

, Ceffe llaSfe ll'eSf paS llmla'e21fl'Ve- laOLlS CeS doQunenfs ef clcaa'imarcl'ies
sont gratuîts.

Si vous n'êtes pas inscrit sur la liste électorale ATTENTION :', la liste sera close
au 31 DECEMBRE 1983



<

?4?Ï'A"
?,???=n

-,ç-, ? -? -?% ?
-tû'-.Sr=? ?F ?? -w-.S- -5"p'

.- 'J?'I JW'aJ,al" .-+ 'c-? ? ; ,Ç- Q') M

Qû <tf? , Il l' , -=-5?

,??',?'=,????'J". ' r?'J'?,"X'n.,,,k?' ?' J ' ?T?Ç ' .-i,Â'? ïlY9a'U

JW"Ï'

-?; -Ï

§(,-- -7:,,)

i

l'-,,

Il

m?':?i' ?p? - î?. ??«?? ?mi.i???x.??
?' lo?a 'a?, , ?'?, o?? : ;. ? û,'? ?

?' ,?ffo 't? 'y'. v-v??L';< - ,? VVV? ?
a? -? 'f' ?'-'

7ffi l - ?
a?'1?"-o ? ?'!.-'!:v-ï?":?'o'.ix'r??kl

-î")o,y 'la===ç-ovï r".

1
a?

/1

?
'%!1

,ÂM!l '=-!-v=? Ï?? 'ï 'V)f'Y' z
n?;]:



14

-iil hlll.#
AVIS AUX ARTISTES

( JEUNES ET MOINS JEUNES )

VOUS SAVEZ DESSlNER?aZorïs, à vous de jouer» ! à UOS crïayons, (' vos feutraes. . .

'Za üowerùture de notrae pr*oühajn jo;?Z seroa iZ:Zustr?ée paro vous.

Nous attendons UO8 dess4ns et rtous espér»orts qu'jZs seraortt nombraeuz.

ù5b=
>;71

LE SUJET ?

notr?e vil7.age, ses ma-isons,

l'égl4se, l'éûole, Z(Z marae,

les boù env<r»ortnants, les

jeur, d'enfa.nts, Ze tas de

sable, les tr?avauz des

ûharrrps . . . enfin, tout ûe

quj, pouïo vous, r»epr»ésente

ùo=ç GRATTEPANCHE. Vous pouvez

pr*oposero pZusjeur?s dessirts

Men entendu !

COMMENï' ?

Les dessins ser»ont

rïéaZz:sés surh papjero

bZanü, fomat 21 X 29,7 Ïl

7'
s

N'OUBLIEZ PAS

d'4nd4quero au veraso

de votr?e dess4n :

votrhe nom, prïénom

ainsi que votr»e «:hte

de naùsmüe.

4

Nous jugeroons vos oeuvraes seZon votrïe âga :

1 - Enfants nés apr»és 1976 (? arts et mo<ns) BON COURAGE ET

2 - En,fants nés de 1971 à 1975 (8 (' 12 ans) BONNE CHANCE

3 - Enfants nés de 1968 à 1970 (l:j à 15 ans)
' ?? " ' ?-'X ?-???//????" " -""? '?4 - routes Zes perasonnes nees aïwnt ?7!987

O,;%
[

? ?. , I:,z?Le jïüy serïa üorrrposaé des membr»es de Za Comm<ssjon de
,,')2!.'lnfomat4on et des aratjstes du v4uage (et ûorrvne ' C7

vous Vaue:., vu drx.ns nos praéûèdents nïméraos jZ y erz a !ff' Y 'y' (7

,%mqTOïJf3 LES DEE3E31NS SERONT EXPOSES et Zes me4ZZeuros

de ûhaque ûatégoraje seraont raéûorrrpensés et publiés

dans le journal. ((ffl ? a a tt
AVANT FIN NOVEMBRE, CONFIEZ VOS DESSINS (72072 pl4és) A L'UN DES MEMBRES DU
CONSEIL MUNICIPAL OU A MONSIEUR GOURGUECHON, n'lNS'l'lTUTEUR.

.1 l'
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LA COi4MïSSïON D'lNFORilATÏON DU CONSEIL r'!UNICIPAL
UO(L6 inviù a votù exçvtîm«vt et à çxvtùcipex au Jouxv? i

I

i

«i«4À« 7àj4 ehk à Veai
E«,îivez, debhinez au gxe de votxe àagàaùon

Faîteb »'iov» çxvtt de vob îÂêe,b

Envogez-nov» deh axùcleh,
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À xenvoqg-4 : Më LE MAIRE
OU A L'UN DES MEMBRES DE

LA COMMÏSSION D'?NFORMATÏON
i
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Il '1,1' , I, 17
l

0.T.S
21, MuÈ EFINËSî CAUVIN

M)000AMlŒNS

TM. 1221 02.21A

CIRCUIT DE 35 Km ENVIRON

a

9W7 '!!='!21

EPLESSIER
veri Rouen

LA-CH.3 , )i

. ?,?'
k

2,
€3 ?-'%

POIX

(

J,
F%'

0

Ë
P«»i.Ï cl«o l)ic;irrlùa

28 Km au S daAmiens. Chef lieu de canton (17m hab.).
Centre touristique et gastronomique. Station Verte de Vacances.
Poix est erw,hassàï dans la verdure. La belle église du X Vlème siède
de style fbnÏboyant possède d'imporbrÏtes defs de voûtes à
pendentifs sculptés. Bombardée erÏ 1940, elle a été parfaitement
restaurée (illuminée tous les soirs pendant ILté, et le reste de
l'année les sarnedis, dimanches et iûurs de fêteïs).

? .A la sortie de Poix prendre la direction de Conty et suiwe
les flèches aa circuit des E voissorÏs ".
Jusqu J Famechon, ritirÏéraire suit la rivière de Poix.

Blaiigy- çouç-Ï)oix
Ce village de vallée posséde une charmante église romane, au

clocher polygonal du début du 12ème s. Iclassà par-les Monuments
Histor:ues), perché au sommet d'un coteau.

,S'arreter en bordure de la RN 320 ou à l'entrée du village
que l'on îraversera à pied pour se rendre :a laéglise et découvrir un
agréable point de vue sur la vallée. 1800 metres environ).

Les bons marcheurs peuvent suiwe le chemin qui de l'église
de Blangy conduit 'a Bergicourt.

Faiiicclion
L ?lise flamboyante (XVlème s.) en pierre du pays, aux

abords fleuris, occupe le coeur du village.
Sur la droite, longeant l'église, un chenÏiîÏ empierré conduit

à une aire de pique nique onÏbragée à eîwiron 200 mètres de la
rûute principale (des pr#autions seront à prendre pour les enfaîïts
à cause de la proximiîé d'mÏe ancienrïe carriùe.J

D»s ballastières en co«irs d'exploitatiün devrendront dans
quel.lues années Ùne zone de loisirs (pêche?camping). Pour le
noment possibilité de pkl>e à /a iournèe. (se reîÏseigner daîÏs le
vllage).

De Famechon iusquoau carrefour de Taussacq et Eramecourt
l'itinéraire longe Ia rivière des E voissons. ?

Bergicourt
Le village saètage è flanc de cûteau. lêglise, en partie romane

çnède une cuve baptïsmale du Xllleme sïecle.
[:es travaux scint en cours pour laménagement d'un vaste plan
deau à des finî de loisirs Ican:ping, voile, jeux .....)

Promenade pédestre fl*hée de 4 km à droite au carreTour
à la D 94 l;i (entree du village)

G'lÆlZ;illl'Olîrf
lci /a rivière des E voissons serpente au pied d aun larîi

A rentrée du village i droite avarÏt le moulin (parking près
ai celui-ci) départ d'une promenade pédestre de 2 km (panorama
sir la vallée des E voissûns depuis le sommet du larri ).

Dans le village à droite, «Mpart daune courte prornenade pé-
testre (500 mètres-), un petit pont permet la traversèe de la rivière
acôtè 2» l'ancien guè.

')ji
"2 -<

n
?l?j ...'Jkaclî!!l

Au carrelour de Taussaa) l'itinéraire coupe la RN I Ipru
dence à cette intersection) et pour gagner Méréaucourt le choix
est possible emre :

Un parcours par la RN 1 et Equennes qui, dans une ilise
moderne possMe des fonts baptismaux du Xl lème siecle.

et le chemin des Baudets lempierré) qui suit la vallée des
Evoissons jusqu'a Méréaucourt.

A partir du carre«our de Taussacq, une
promenade pédestre par Eramecourt et le bois de Pozï;eres 4 Km .

Un parcours verdoyant, souvent au bord de (eau, conduit
è la place du village que domine un tilleul monumental (5,40 m de
circonférence). Eglise du XVlème siècle.

Mércaucourt
A remplacement d'un prieuré des Cheïvaljen de Mahe, grand

corps de ferm conservant des vestiges moyenageux - Chapelle
de 1713.

Agîiièrcs
Au pied d'une ancienne mütte lffidale, l'église possMe un

choéur datant de la fin du Xlléme siffile et du début du Xlll éme s.
et une nef du XVlème & A certaines époques un ruisseau sourd
au pied de l'église.

Aqnï'eres : déparî pres de l'eglise d'une pnûmenade pédesîre
d'environ 2 km .

Souplicourt
Sur la place du village :mail caractéristique. Du château subsis-

tent un corps de logis en briques et pierres et une porte Louis Xlll
qui donnait accès à la cour dohonneur.

Promerïade pédestre à gauche à quelques centaines de rnètres
de la sortie du village. ( î km environ).

Sainte-,îegzaée
Travers;ç sous bois le lûng du parc du chêteau.

Sauichoy-sous-l)oix
A rorée du bois qui domine le villay, chapelle toute en

pierres du X Vlème siècle et petite mairie.

Aire de pique nique à droite à la sortie du village non loin
de la chapelle.

La C]ial»clle-sous-Poix
A la sortie du village l'itinéraire re%oïnt la RN 319, se méfïer

aa cette intersection.

Eglise en silex reconstruite au XIXéme siécle.

Retour à Poix par la RN 1.
Ciaoixiaa ult

Village fleuri sur le plateau surplombant au Nord /a Vallée
de /a Poix. Promenade pMestre fMcMe à vavers le Bois du Parc.
lArbre classé) : laisser ,la vorture à 700 m du carrefour RN î et 29
en direction dAbbeville. lespaces verts ? portail de léglise - an-
cienne rnaison de la ferme du chheau de Poix, Xl Vème siècka).

@k,
circui} pédestre

aïre de pique-n5ue

-

ÏtïnèraÏre laculla(ï€

æ

æa œ8i

II tiflël[

!l»lI
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POMME DE TERRE A MOINEAU

Prévolr un molneau et u,ne pomme de terre assez
grosse par personne: préparer le molneau:Hivo.x, yaœ ptirsunne; preparer ie moineau: plumer,vider, flamber ; prendre ?ine pomme de terre de bonnetaille ; l'éplucher, -l'oumr dans ale sens de l-â alongueu'r"et"la

creuser à j'jntérieur avec beaucoup de précautlon;?pou"r'nepas la fendre ; y placer le molneau, un petlt morceau de
beurre, du aol et dti polvre : mettreas : mettre desaua l'autre -moltlé

malntenlr aVeC unë fir.ollo a*de la pomtne de tearro : malntenlr avec-une "f'l;Il;"et'
recuelllle h Frlcarnps) -mettre au lour. (recette

,&

??
l

- CHES ANDOUILLETTES » ou BOULEÏîES

û

'â

CH' FLIPPE

Aptèïs maquer, la feut bolre,
Por eiivüler :

Ch'est. la ralson que l' n!en vo colre
? .Votis régaler,

- Ïalr4dls?qiiaoa feumarez vo plpe,
. A?ch' culn de ctl fu, Q

D'elne (cette à fo}re ch' fl}ppe.
mals, nom daeseu,

Fuchez tous yux à man ouvrage,
R'bayez men soln,

Ou blen de ch' fanmeux- buvrage,
Os n'n ûlrez polnt.

Os êtas prêts ? - Ànmanez l' castrolle
Su' ch' bout da tlson : --

A ch't'heur'. vlô quament chû p' brlcole
Daa chaqu' molson

Où qu'o-z est por folr' sérée :
0 prend du 111,

Pls ein oaotéa fln chucrée
D' c}ilde ein barll.

O-z ralout' colr du chuque
Ïant quTn est basoln :

- la n?' autflt.ml' d:eln'. berliique
Pou' qu' cho fuch' bûln.'7

Cœuffez fort : et pls vl ôch' fllppe
? D' ches temps pasgés,
Coume g l; buvolt 'soti's?ch' pèr' Phlllppe

Rol des Fralnçals l

Le nom ne signifie pas grand-chose : Il est même
trompeur. Du reste, Il a un synonyine : boulettes. Ce

dernier a l'avantage d'être exact en ce qul concerne la
forme.

Sachez donc (1(l(, le plat natlonal des Amlénols est composé
d'unû pelito bo?ile de porc haché, mêlé à des œufs et à

de la mle de pa)n, le tout aqrémenté d'all et fortement
assalsonné. Cet nmül6ame partlculR,rement blen lié se falt

- revenlr » düns uri s ro?ix h et se sert aolt avec un ragoût
(pardon - urie ratatoullle m) ou frûld,
Ce îÏiets sollde, dru, lourd, a fes honneurs de toutes les
bouffonnerles où parait le truculent Lafleur... -

FLIPPE

2/3 de cidre boulllant et 1/3 d'eau-de-vle de pomme,
tout sucré très fort au mlel (recette du Vlmeu).

Cidre et eau-de-vie ordinalre, sucré et bu bouilîant (recette
de l'Amiénois).
- On en buvait beaucoup püur se réchauTte'r en hlver et au
cours des velllées d'autrefols. æ

le

i
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'2 S Drlnn-drlnn ! C'œsl Samson.

Samson quôl ?
8mmmon lalm**r-pmaa*r,', Il m

.?pmam*rm pw Isi h'ontlèr*.

4,,l'entrée d'une petite vllle de la
banlleue parisienn;, pancarte

à la Ï»ru-
une

Invlte les -automobiÏistes à -la pru-
denee : « Ralentlrl Attenllon -aux
écoliers l » Quand on s'en approche,
on?peut Ilre au-des;oqs, ècrkt ! .la
era»; -i- « Oul', vimex plutôt les pror I »

l}n fou se promènel
traÎnant unet une- longue

derrière lui.ricelle

- Qu'est-ce que vous
faites -là ?

Je cherche
l'liomme invisible î

- Pour quoj faire ?
- Je lui iamène son

chien.

A la fin d'un eom,ert, un spaetateur
îait passer un billat au ebef ior-
ebastre : " Ja ii'aimœ pas jouar las mou-
ehards. Saulamaiit jœ eroim daÏoir Ïous
æignaler qui l'homme qui frappœ sur li
pœtit Iriangla nœ jouœ quœ lorsquœ yous
I* rqirdœÏ. "

LE3 EXPRES810NS
COURANTE8 ILLUSTREE8

S
Il

]

Iln gardien de laIln gi
pagx ?à un mendiant
iHui
dan

joue du violon
ans -la rue :
'7-? Avei:v«?uas la

mission de jouer
?larue?

per-
dans

Non, m'sieu- l'A-'
gent.

- Al.ors, accompa-
gnezzmoi tout de suite
au violon.

Très volontiers. ?
Qu'est-«?e ' que
voulez chantir ?

VOuS

V

')) - Dites-mol, mon
jeu
t-oin des godlles?

ne aml, où? trquve-

. -? Je ne-sials pas,
Monsleur, Je su.ls
nouyeau ad-ana le
quartler...

-Quelle est la
brosse à dents :?
'--Le- paraplule,
baleln* 'fraÏch*.

meilleure

11 donne

Le maître :- Toto, qu'est<e
qu'un alexan«Mn ?
foto :- Un gars «uffldle à
chausser, avec ses d«mze
pledm î

i

l/

;

),

Fl
S,,',,

SE TORDRE DE FIIRE.

=:,

/
ô
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: c'est une artère.?n? aD'!'!'!!- à- !-rT n!* ':naLlle iaacr:::Une aoenu« a gr€lnu txu@au - - =. ..?. ??La Iravermer aans sa faire écraser : c'est une velne.
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Drlnn-drlnn ! Qui qu'est là ?
(;est Lavel.

Laval quol ?
Laval pam lout d'un trall.

LR pBopggsutin.
La faute des parents
îetombe souvent sur
les enfiints. Qul peut
me donner -un
exemple ?

Tîn-uncg. - Quand
mon père falt - mon
devoir- de mathm.

.1@,,,:,.j.l,..(l::l,:?:ar,,.,IM..,11::,,.lj.... #
'011

;,,l,?..lll,::ca '; '?' : ; i - - , , ,,??' ïa,i
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Il a un drôl* d* nc«l,
fumil, a'«t-e* y»s?

«

Au restaurant..
Le client i Vous avez
un chien magnifique.
Mais pourqui
sianle-t-Il ain'

Oi nle -r0-
ganle4-Il ainsi ?
Le garçoq : Ne faites
pas 'irop ittention, Mon-
iieur. 11 a reconnu son
assiette...

r": p*tites

N€'SC[IS

Plombler-zingueur vend ehm€ de'
goulllère.

*

Boulmnger vend chlen balard.

Ï!ii vietix grand-père vienf d'avoir cent ans. Un
jouriiriliste vient l'.interviewer.
- -k quüi altrilmez-vous vôtre

I,e vieillard toiissote et snurit :

- Oli l vo?is savez, ,ie crt+is que je le dois stir-
tout à ce qtte l'on n'ait jamaîs rlécouvert l'assassin
de Bill Pelerson.
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